
SilTuazione economica s sociale, '□olitica degli inveati ineati  ‘

Il Consiglio etiropeo iia discusso la siiruazione economica e 

sociale in base alla relazione délia Commissione. Esso ha confermato 

le concliisioni cui era pervenuto‘nel mese di marzo per quanto riguarda 

la lotta contro la disoccupazione grazie ad utia politica concertata 

di promozione degli investimenti produttivi, dell’aumento délia 

compatitività e délia produttiTità nonché lo sviluppo di una strategia 

industriale comunitaria basata su usa politica nel settore della 

tecnologia e dell'innovazione. Ha convenuto di intensificare gli aforzi 

nei tre campi seguenti :

1,  Ammodernarnento delle strutture economiche eurouée« Questo 

^ obiettivo potrà essere conseguito aoltanto se ai svilupperanno

risolutamente gli investimenti. In linea con le conclusioni del 

mese di marzo, il Consiglio europeo ha accolto con interesse gli 

orientamenti proposti dalla Commissione nella sua relazione.

Ssso invita gli Stati membri a tener conto, nel definirs le 

rispettive politiche economiche e finanziarie, délia priorité da 

accordare allo ŝ luppo degli investimenti, Chiede che gli siano 

presentâte proposte concrete in previsions della sessions di 

dicembre.

II Consiglio europeo attende pure delle proposte per lo 

^ sviluppo delle nuove tecnologie, in particolare aulla base della 

comunicazione della Commissione aull’informazione,

2,  Una migliore convergenza delle econozziie della Comunità,

Lo aviluppo degli investimenti rimarrà una vana speraaza se 

i Govemi non riusciranno a persuadere I'opinione pubblica, gli 

ambienti economici e le parti sociali della neceasità di trasferire 

mezzi a favore degli investimenti produttivi, sia pubblici che 

privati.

•••/•••



3. Un’a.2ione s~oecifica della Comunita •per conbattare'la 

disoccu’sazlo g.e, aegnataaerLta ouella del ̂ ovsr.i»

II  Conaiglio europeo chiade al Conaîlio congiunto 

(2Ii22i3tr± dalle Finazize, degli If far! aconcnici a dagli 

Affari aociali) di adottara daciaioni concrata, su proposta 

dalla CcnmiissiorLe, nella sessione dal prossimo novenibrs.

4.  II Conaiglio e oropeo chiada pertaato che i dibattiti 

dei Consign, in particolara di quello del mese di luglio, 

sugli 0riant amenti di bilancio nazionali per il 1983, siano 

intaai a garantire la compatibilita di tali crientacianti con

'  gli abiattivi ccmuni.



Bnixslles, 29 giugno 1982 

REIAZIONI COMUNITA'  STATI UNITI

II  Consiglio eiirop̂eo ha avuto una diacussione approfondita 

sull'evoluzione dslle relazioui economiche tra la Comuaità e gli 

Stati Uniti.

II  Consiglio eiiropeo ritiene iji particolare che sia nell’inte­

resse dell*economia mondiale aderire alle linee politiche convenute 

dai partecipanti al Vertice di Versailles. Esso conferma 1’intenzione, 

per quanto lo riguarda, di perseguire pienamente tale obiettivo.

Esso ritiene che la riduzione dei tassi di interesse sia ’.œ* 

condizione indispensabile per il risanamento dell*economia mondiale 

e spera che 1'Anministrazione e il Congresso degli Stati Uniti 

prenderanno Ie decision! necessarie per risolvere il problema 

del disavanzo di bilancio.

Per quanto riguarda i problemi di politica commercials, il 

Consiglio europeo ccnferma la conclusioni dei Ministri degli 

Affari esteri, riuniti in sede di Consiglio il 21 22 giugno, in 

merito alle decisioni o intenzioni annunciate dagli Stati Uniti in 

materia di mercati dell'acciaio, esportazione e concessione di 

licenze di attrezzature destinate ai gasdotti, nonche quelle 

relative alla politica agricola comune.

Il  Consiglio europeo ribadisce la sua opinione sacondo la 

quale il mantenimento del sistema aperto nel commercio mondiale  ■

puo* essere seriamente compromesso da decisioni unilateral! e 

retroattive sul commeroio internazionale, da tentativx di esercitare 

una competenza giuridica extraterritoriale e da misure tal! da 

im nedire 1’ademxïimento dei contratti commercial! stipulât!.



■   2   ,  ‘

Il Consigna europeo eaprime la sua prsoccupazione per 

questi racsnti sviluppi, ciLS potrebbero avsre conseguenza 

negative per le relazioni con gli Stati üniti.

Il Consiglio europeo ritiane partante astramamente 

importante

a) difanders anergicamenta gli intarassi legittimi dalla 

Comunità nella sedi appropriate, in particolara nell'ambito 

del GATT ;

b) fara quanto necassario affinché la Comunità, nel gestirs 

la politica commerciale, agisca con la stessa rapidità a 

efficacia dei suoi partner commerciali ;

c) istituira un dialogo franco ad. efficace tra colcro ciia, 

negli Stati Uniti é nella Comunità, sono responsabili délia 

dacisioni attinenti a settori ch.a présentante rischi di

'  contanzioso, Tala dialogo dovrabbe asaera instaurato con 

ijjTganza, Ea parts sua la Comunità s disposta a contrlbuira 

in modo costruttivo a taie dialogo.  ,



MOYSN ORISNT  '
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1. Les Dix maintiennent leur vigoureuse condamnation 

de l’invasion israélienne du Liban. Ils sont vive­

ment préoccupés par la situation dans le pays et en 

particulier à Beyrouth. Ils croient que le cessez le 

feu actuel doit être maintenu à tout prix.

Ce cessez le feu devrait être accompagné d’une part 

d’un retrait immédiat des forces israéliennes de leurs 

positions autour de la capitale libanaise, et d’autre 

part d’un retrait simultané des  forces Pales , " 

tiniennes de Beyrouth Ouest, selon des modalités a 

convenir • entre les parties .  ■ _ •

En vue de faciliter ce retrait, la séparation des forces 

serait contrôlée pendant cette courte période de transi­

tion par les forces libanaises et, en accord avec le 

Gouvernement libanais, par des observateurs ou des 

forces des Nations Unies.

./.
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2. La retour du Liban à une paix définitiv e requiert la 

retrait complet et rapide des forces israéliennes de 

ca pays, da même que la départ de toutes les forces 

étrangères, sauf de celles qui seraient autorisées par 

un Gouvernement libanais légitime et largement représen­

tatif dont l’autorité serait entièrement rétablie sur 

l'ensemble de son territoire national : les Dix appuient

tout effort visant à réaliser ces objectifs.

3̂ A ce stade, les Dix ont décidé de poursuivra leur action

visant à soulager les populations en détresse, et appellent 

dans ce contexte, toutas les parties à se conformer 

aux résolutions 511 et 512 du Conseil de Sécurité des 

Mations 'Unias et à coopérer avec les agenças interna   '

tionales responsables ainsi qu'avec la ?INUL. Ils sont 

prêts aussi à concourir ultérieurement à la reconstruction 

du pays.

4. Soucieux d'amorcer, par delà la règlement du problème 

libanais, la restauration durable de la paix et de la 

sécurité dans la région, les Dix souhaitent des négociatic 

fondées sur les principes de sécurité pour tous les 

Stats et de justica pour tous les peuplas. L'ensemble des



o,

parties concernées devraient y être associées et donc 

s'accepter mutuellement . Israël n’obtiendra pas la 

sécurité à laquelle il a droit par l'usage de la force 

et la création de faits accomplis, mais  troiivêra cette 

jsécurils à travers la satisfaction des aspirations légitime 
•  •

du peuple palestinien. Celui ci doit avoir la possibilité

d'exercer son droit à l'autodétermination avec tout ce 

que cela implique.  '

Ils estiment que, pour que les négociations soient _ 

possibles, il faut que le peuple palestinien puisse 

s'engager, et donc être représenté. La position des Dix 

reste que l'O.L.P. doit être associée à la négociation.

Les Dix souhaitent que le peuple palestinien soit 

en mesure de faire valoir ses revendications par des 

moyens politiques, et que la réalisation de celles ci 

tienne compte de la nécessité de reconnaître et respecter 

1'existence at la sécurité de tous.



AiMSRIQUS LATINE     

Le Conseil Européen a examiné l’état des relations 

des Dix avec les pays d'Amérique Latine et des Caraïbes.

II a confirmé le vif intérêt que les Dix attachent 

au développement de leurs relations avec les peuples de 

cette partie du monde,unis à l'Europe par tant de liens 

et appelés a jouer un rôle grandissant sur la scène mon­

diale. Dans cet esprit il a chargé les Ministres d'étudie 

les moyens propres à raffermir la coopération des Dix avec 

cette région.

■  ' Le Conseil Européen a demandé

aux instances communautaires de poursuivre activement 

l'examen qui leur a déjà été confié, du problème de l'aide 

à 1'Amérique Centrale. Il a aussi évoqué les moyens de 

concourir, avec l'accord des pays intéressés, a la réduc­

tion des tensions et à la promotion de la paix dans cette 

dernière région.
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IHAK IHAN

Les Dix expriment Leur vive préoccupation devant La 

prolongation du conflit meurtrier entre l'Irak et l'Iran, 

qui est destructeur pour les deux pays et qui menace gra­

vement la sécurité et la stabilité de la région.

Ils réitèrent l'appel a un arrêt des hostilités 

et à un règlement négocié qu'ils avaient lancé le 24 mai.

Ils appellent a une intensification des entreprises 

de paix actuellement en cours et se déclarent prêts à y 

apporter leur concours.
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